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Liminaire

En créant le monde, Dieu a conné à l’homme 
       une mission particulière en tant que 
               “créature créée”. “Dieu dit : “faisons l’homme à notre image, selon 
notre ressemblance, et qu’il domine sur les poissons de la mer, sur les 
oiseaux du ciel, sur le bétail, sur toute la terre, et sur tous les reptiles 
qui rampent sur la terre. Dieu créa l’homme à son image, il le créa à 
l’image de Dieu, il créa l’homme et la femme’’. (Gn 1,26-27).
LLes différents rôles que joue l’homme, où qu’il se trouve, ne peuvent 
cependant pas aller sans que ce dernier se tourne vers son Créateur, 
Lui, qui a tout conçu par amour. En effet, « Dieu les bénit, et Dieu leur 
dit: Soyez féconds, multipliez-vous, remplissez la terre, et assujettis-
sez-la... » (Gn 1,28).  Les différentes quêtes de l’homme, visant tou-
jours les gains aussi énormes que l’on ne puisse penser, sans regard 
de ce que l’on doit laisser pour le lendemain, font souffrir la Terre, 
notnotre Mère, cette  « maison commune », comme le dit bien sa Sain-
teté le Pape François. Bien plus, la course effrénée, ne visant que la 
croissance pour avoir et amasser plus, n’est pas sans conséquence. 
Mais à quel prix obtient-on cette croissance? Il n’y a qu’une poignée 
de personnes qui amassent tout, au mépris de la morale et de la jus-

tice
 On peut simplement dire que tout devient “marché’’, sinon la 
raison d’entreprendre une quelconque activité n’est orientée que 
vers le «  marché  », où ne s’expriment que l’offre et la demande. 
Peut-on, au nom d’un quelconque marché, se  xer comme seul ob-
jectif la maximisation du proot  ? A tout prix, même au prix de la 
connscation des matières premières par les seuls puissants, où le 
faible et le pauvre sont exploités et forcés d’offrir même le peu qu’ils 
possèdepossèdent. 

   On a beaucoup demandé, voire trop demandé, à la Terre sans 
penser un seul instant  à la préserver non pas seulement pour les gé-
nérations futures mais pour l’avenir même de l’humanité, du reste, 
grandement dépendante de la terre, cette “maison commune’’ qui 
donne la nourriture à ses milliards d’occupants.

   Effrénée et démesurée, l’exploitation des ressources de la Terre a 
engendré le problème du « dérèglement climatique », dont les effets 
pervers sont déjà visibles et observables. Déjà, des cris de détresse 
montent de partout : microclimats, salinisation du sol et des eaux 
courantes, étiage des cours d’eau, rareté sinon absence périodique 
de pluies, des inondations et/ou des crues qui submergent des 
champs entiers, … entraînant ainsi l’échec des cultures. L’eau deve-
nanant de plus en plus une denrée rare, compromet même l’existence 
humaine, car sa  rareté plonge l’humanité  dans une situation de dé-
séquilibre alimentaire, de 

malnutrition et de sous- alimentation. Malgré les incessantes sonnettes 
d’alarme, les puissants, au nom de leur programme de développement, ne 
cèdent que difficilement dans la voie de la réduction de leur puissance de nui-
sance par la pollution et l’industrialisation.

  Consciente de cette réalité que le changement climatique est une autre 
forme de “misère” dans le monde, Caritas Développement Kinshasa se montre 
toujours plus proche des populations vulnérables, en leur apportant notam-
ment un accès à l’eau potable et à des toilettes décentes et hygiéniques. 

 Et, en cette année où la “charité ordonnée’’ doit nous conduire, avec l’en-
semble de nos CEVB, à la prise en charge des vulnérables, l’on mettra un 
accent particulier sur tout ce qui est “nature’’. D’où la promotion  de l’agricultu-
re “biologique’’ à travers nos différentes structures, moyennant un engage-
ment de tous pour la prise en charge des pauvres ; le pauvre étant mon pro-
chain. D’où notre idée de la “création d’un espace de secours catholique”, en 
vue de voler au secours des pauvres, des plus démunis, des lais
sés-pour-compte.

 A la suite du Saint-Père, j’invite moi aussi tout le monde à  une « conversion 
écologique », à l’amour d’une justice sociale protégeant la vie des faibles et 
des pauvres, en évitant des gaspillages et des excès de tous genres. 
 
 Avec ma bénédiction,

+ Cardinal MONSENGWO PASINYA
                    Archevêque de  Kinshasa



Caritas Développement Kinshasa 
C D-Kins

13ème Rue Limete Industriel  n°79
Commune de Limete

E-mail : caritaskinshasa@gmail.com / caritaskinshasa@yahoo.fr



L’année “2015” aura été très riche en événements tant au niveau de la Caritas 
         diocésaine, paroissiale et décanale que de l’Archidiocèse de Kinshasa.

 Pour retracer les grands moments, nous pensons, avant toute chose, rendre gloire à l’Eternel Dieu et Père de notre Seigneur 
Jésus-Christ, Créateur de notre « Maison Commune », la Terre, aujourd’hui en souffrance à cause de la folie de l’homme. 
Qu’Il soit honoré et loué de toute éternité, le Créateur de toutes choses !

NNous ne pouvons pas oublier, à la suite du Créateur et dispensateur de toutes grâces, l’Ordinaire du lieu, qui, depuis sa prise 
de possession canonique du siège apostolique métropolitain de Kinshasa, n’est pas resté loin de nous. Avec une attention 
soutenue, Son Eminence Laurent Cardinal MONSENGWO a lancé depuis 2013, l’idée de créer des cellules de Secours Catho-
lique au sein de nos paroisses, en vue d’y accueillir les pauvres pour y obtenir de l’aide en nourriture, en habits,… tout au 
long de l’année et ce de manière permanente. Nous disons un grand merci, pour cette marque de solidarité à travers sa « 
charité ordonnée » en faveur des vulnérables.

Nous pensons à nos pères les Evêques auxiliaires, en l’occurrence leurs Excellences Messeigneurs Edouard KISONGA, Timo-
thée BODIKA, Donatien BAFUIDINSONI et Jean-Pierre KWAMBAMBA, collaborateurs directs de l’Ordinaire du lieu, pour leur 
sollicitude paternelle, qui accompagne l’élan pastoral du Pasteur de Kinshasa. 

Sincère reconnaissance à tous nos curés-doyens et curés de paroisse, vicaires, aumôniers décanaux et paroissiaux pour leur 
soutien aux activités suscitées par la base en vue de faire face au déé du développement et de la prise en charge des pauvres 
et vulnérables.

Un grand merci à l’endroit de nos collègues et collaborateurs de la Caritas Développement Kinshasa, avec qui nous avons 
pris un élan pour gravir la grande montagne de déés qui s’offrent à nous comme autant d’obstacles au bonheur de ceux qui 
souffrent et qui ont besoin de notre charité. Les vulnérables que sont les pauvres et les faibles nécessitent une meilleure 
prise en charge matérielle au sein de notre archidiocèse de Kinshasa. 

NNous ne pouvons passer sous silence la nomination de Monsieur l’Abbé Arthur PONDE, comme Directeur adjoint de Caritas 
Développement Kinshasa et qui cumule cette fonction avec ses charges d’économe adjoint de l’archidiocèse. Nous avons 
grandement bénéécié de cette présence pour la gestion des ressources humaines (GRH), des  nances et du patrimoine, 
trois tâches qui lui sont dévolues au sein de notre structure. Nous ne pouvons boucler ce propos sans dire un mot aimable à 
l’endroit de tous nos collaborateurs de la Caritas Développement Kinshasa. 

NNous saluons l’engagement et l’obstination de nos volontaires qui se recrutent parmi les présidents décanaux et paroissiaux 
et leurs collaborateurs.
Nous exprimons notre profonde gratitude à l’endroit de toutes les Caritas sœurs et ONG internationales, aux services spécia-
lisés des Nations Unies, aux hommes et femmes de bonne volonté, aux autorités du gouvernement central et du gouverne-
ment provincial de Kinshasa à travers leurs ministères spécialisés qui nous ont épaulés. Leur aide nous a permis d’aider, à 
notre tour, les vulnérables, les déshérités.

 A tous, nous exprimons notre sincère reconnaissance pour tout ce que nous avons partagé ensemble et donc nous en ap-
pelons à leur abnégation pour que l’année ‘’2016’’ puisse permettre de voir se concrétiser des projets au bénééce de nos vul-
nérables.
 Que la Bienheureuse Vierge Marie, mère du Rédempteur et notre mère, soutienne tous ceux qui œuvrent pour la promo-
tion humaine, en donnant à nos frères et sœurs démunis de refaire connance en eux-mêmes et de raviver leur espérance.

      

Abbé Jean-Claude MBU MUBEL
                                                                                             Direeeeur
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Sur recommandation de la Conférence Episcopale Nationale du Zaïre 
en matière de promotion humaine, il a été créé, en 1977, un organe 
technique de l’Archidiocèse de Kinshasa dénommé Caritas Développe-
ment Kinshasa dont la mission est de s’occuper de la promotion, de la 
solidarité, du secours d’urgence et de l’appui au développement du-
rable.
Situé dans l’enceinte du Centre des œuvres Sociales Elikya (COSE) au n° 
79 de la 13ème rue Limete, Q/Industriel et jouissant d’une personnali-
té civile de l’Archidiocèse de Kinshasa lui accordée par l’Ordonnance 
n°36 du 10/12/1962, publiée dans le Moniteur congolais, Caritas Dé-
veloppement Kinshasa est chargée de susciter des actions de dévelop-
pement et des œuvres de charité auprès des personnes vulnérables 
des communautés de base ainsi que de coordonner toutes les réalisa
tions de promotion humaine au sein de l’Archidiocèse.

I.1. Création de Caritas Développement Kinshasa

Au terme d’une année de travail, il est bienséant de rendre compte à 
la communauté ecclésiale, à la hiérarchie ecclésiastique, aux parte-
naires dont notamment les bailleurs ainsi qu’ à toutes les parties pre-
nantes, pour plus de redevabilité et traçabilité.
Le présent Rapport annuel retrace les multiples activités réalisées 
tout au long de l’année “2015’’ à travers les projets de développement 
et de protection sociale communément appelés « Urgences ». C’est en 
quelque sorte une rétrospective de la marche de diverses branches 
et/ou secteurs d’interventions de la Caritas Développement Kinshasa. 

LLe rapport comprend trois grandes parties. Outre le Liminaire de Son 
Eminence le Cardinal Archevêque de Kinshasa, le mot de remercie-
ments de l’Abbé Directeur de Caritas Kinshasa et l’introduction, 

 Il comprend la présentation de Caritas Développement Kinshasa, les 
réalisations de divers projets du volet Développement et du volet 
Protection sociale, et les rapports  nancier et de partenariat. 

AA la suite des travaux de l’Assemblée Générale tenue le 13 décembre 
2015, avec pour but de réunir tous les acteurs qui interviennent dans 
la prise en charge des vulnérables, Caritas Développement Kinshasa 
a offert une occasion privilégiée pour se communiquer et échanger 
entre structures  : bureau technique diocésain, entités décanales et 
paroissiales. Ce fut une belle opportunité pour tous de partager sur 
la “question de la prise en charge des vulnérables’’ en vue d’améliorer 
leurs leurs conditions de vie.
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- Assurer le renforcement des capacités des acteurs communautaires à 
travers des actions de formation, d’accompagnement et de mobilisation 
des ressources en nous basant sur les valeurs de justice sociale et de res-
pect de la dignité humaine, conformément à la doctrine sociale de 
l’Eglise. 
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Au total, 8 projets ont été réalisés dans le domaine du développement 
au cours de l’année 2015, à savoir : 

a) Projet d’appui à la sécurité alimentaire par la consolidation de la dy-
namique associative des membres de l’Union des Femmes Maraichères  
pour le Développement de Kinshasa

b) Projet d’appui au renforcement des capacités de production et d’orga-
nisation de 200 maraîchers dans le site de N’Djili-Brasserie
c) Projet d’appui à la production et à la dissémination des variétés du 
manioc jaune bio-fortiié à la “provitamine A’’
d) “Programme Triennal – Bis’’ de sécurité alimentaire
e) Projet d’appui à l’amélioration des conditions de vie des populations 
du Plateau des Bateke/Axe Mose-Makie (SECALI)
f) Projet d’appui à l’amélioration des conditions de vie des populations 
du Quartier Tchad (Ecological Sanitation)
g) Projet de production de manioc pour la Campagne agricole  
2013-2015  au Plateau des Bateke
h)  Projet de formation pour la promotion féminine

 Les résultats suivants ont été réalisés :
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 Trois objectifs sont poursuivis, à savoir :

- Améliorer durablement la production maraichère;
- Remplir à 80 % sa mission et soutenir efficacement les activités de 
ses membres organisés en plate-forme;  
-- Renforcer les capacités de l’équipe du projet et les associations pour 
une professionnalisation agricole et mener le lobbying auprès des 
pouvoirs publics.

Les résultats suivants ont été atteints :

- La plate-forme de l’union des maraichers a été appuyée et est ac-
compagnée; 
- 12 champs écoles paysans des associations membres de la 
plate-forme ont été appuyés en intrants et matériels agricoles 
(brouettes, arrosoirs, bêches, râteau, etc…)
- 60 maraichers de 3 associations ont été formés sur la fabrication des 
biopesticides ;

- 240 maraichers formés et sensibilisés sur les techniques de jachère amé-
liorée et ont bénéécié des semences de Mukuna ;
- 240 maraichers ont été formés sur les techniques, les exigences de la ro-
tationdes cultures et d’assolement ;
- 4 andragogues identiiés et formés pour l’alphabétisation de 90 marai-
chers ; 

Lors d’une formation en alphabétisation par les andragogues
 2 réunions d’autoévaluation et de programmation participative des activi-
tés ont été tenues avec les maraichers ;
 
- 1 atelier de renforcement des capacités sur la mise en place des disposi-
tifs techniques et d’appui-conseils a été organisé au proot de 10 membres 
de l’équipe du projet.

Formation en alphabétisation par les andragogues
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Semis de tomate dans le champ école de maraîchères de Lokali



Des maraichères sur la champ école à Ntshuenge-Nsele 

Appui en intrants pour le champ école paysan à Kimbuala
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Visite de la délégation de Secours catholique/Caritas France à Ntshuenge /N’Sele



Au Plateau de Bateke, un paysan ploie sous le poids  d’un gros tubercule de manioc

Financée par le gouvernement provincial de Kinshasa, cette cam-
pagne visait la production à grande echelle des tubercules de 
manioc et de patate douce devant nourrir la population de 
Kinshasa en denrées alimentaires de première nécessité. Au 
moins 360 tonnes de manioc tubercule ont été récoltées et ven-
dues à la population à des prix accessibles aux petites bourses.  

Ce projet vise la production et la dissémination des variétés du manioc 
jaune bio-fortiié à la provitamine A aan de contribuer à garantir la sécurité 
alimentaire et nutritionnelle des Congolais en général, des enfants et des 
femmes en particulier. 

10 hectares ont été emblavés pour la production des boutures bio-fortiiées 
et 5.100 mètres linéaires de bouture distribués au plateau des Batéké et au 
Bandundu.

Au centre Liziba, Ndjili Brasserie, une formation sur la production du compost

- formation de 60 maraichers sur les techniques de production du compost;
- aménagement d’un site de production de compost à N’Djili-Brasserie.
- formation de 60 maraichers sur les techniques de production du compost;
- aménagement d’un site de production de compost à N’Djili-Brasserie.
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Un marché local de vente de tubercules de manioc au Plateau de Bateke

Vue d’un champ de manioc à Ngwene/Plateau de Bateke Le ministre provincial de l’Agriculture lors du lancement  de la campagne de récolte 
du manioc au Plateau de Bateke en compagnie de l’Abbé Directeur de CDK
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Ce projet vise l’amélioration de la sécurité alimentaire de la population pauvre en 
milieu rural  et favorise sa participation dans le développement durable de son 
milieu.

 Plusieurs axes d’intervention sont poursuivis par ce projet, à savoir :

A. Agriculture ;
B. Elevage ;
C. Eau ;
DD. Commercialisation (Entrepôt et PDV) ;
E. Agroforesterie ;
F. Alphabétisation.
Les résultats suivants ont été atteints :

A. Agriculture :
 A.1. Semences :
-- les boutures de manioc,  les semences d’arachides,  de niébé, haricots et maïs 
distribuées,
- 32 ha de terre mécanisés  

 N°     VILLAGE        ASSOCIATION    MAIS             ARACHIDES    NIEBE              MANIOC



 N°                  Noms OP                       Superficieha             Production

   1      Bolingo Makisi                                       1                                1

   2      Kimbia Bolingo                                     1                                 1

   3      Mapamboli Mato                               1                                 1

   4      Fo                                                            1                                 1
   5      Kisia (Elykia)                                         0,5                              0,5
   6      Kingakati  ADEKI                                0,5                              0,5   6      Kingakati  ADEKI                                0,5                              0,5
   7      Kingakati BIO tobongosa                     1                                 1
                                                                          0,5                               0
   8      Nga                                                        0                                 0
   9      Kibarinku Totalema et                       1                                 1
           Bolingo                          

  10     Mwinda Mose                                    0,5                             0,5
                  
           Total                                                    10 ha                         8,1t

Production paysanne

Espéces     Nombre des  Surperficies         Rendement   Production
                    ménages
Manioc              380                     12,5                     10                475,0t
MaÏs                    380                     4,75                      1                  18,0t
Arachides          380                     7,5                       1,2                32,0t
Total                    380                   24,75                                   525,0t
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                                                 MAIS             ARACHIDES
N*          ENTITES                        (Kg)                   (Kg)
 1     MAKIE                                 120                     240
 2     IMBA                                   90                        80
 3     MANGO                             50                       110
 4     MUKENE                             120                      140
 5     KIMBIA                               120                      120 5     KIMBIA                               120                      120
 6     MATO                                240                      240
 7     FU                                        90                       120
 8     KISIA                                    120                     150
 9     MILU                                    90                       130
 9     BUENE                                 90                       120
11    YENGO                               90                       120
12    KINGANKATI                       90                      24012    KINGANKATI                       90                      240
13    NGA                                   120                     240
14    KIBARINKU                         120                      240
15    MOSE                                 120                      150
16    Bureau                              420                         0
          TOTAL                              1970                   2440

Nombre   Nature des récoltes                   Rendement            Production
                                                                        moyen

                  Tubercules Manioc                           10,0t                  100,0 tonnes
                                                                                                          de tubercule
           10   Métre Linéaire boutures                   3,000 ml            30,000 ml

Le rendement moyen développé  par  chacune de ces cultures est de  :

• Manioc................................................................................0,000 tonnes
• Arachides............................................................................1,200 tonnes
• Maïs.....................................................................................1,000 tonne.

  Il est important de signaler que sur les avis d’expert émis par les paysans 
membres des OP et quelques tests physiques sur le terrain, le rendement 
des variétés locales se connrme de la manière suivante :

Manioc.................................................................................. 5,500 tonnes
• Arachides.............................................................................0,700 tonnes
• Maïs....................................................................................0,600 tonnes.

                                                        Superficeha      Rendement   Production
N                Noms OPM                                                   t/ha            Tonne/ha
1     Bolingo Makie                                0,5                     1,20                  0,6

2     Kimbia Bolingo                              0,5                                               0,6

3     Mapamboli Mato                         0,1                                              0,12

4     Fo                                                     0,5                                               0,6
5     Kisia (Elykia)                                   0,25                                              0,45     Kisia (Elykia)                                   0,25                                              0,4
6     Kingankati ADEKI                          0,25                                              0,4

7     Kingankati Biotobongisa             0,25                                              0,4

8     Nga                                                  0,5                                               0,6
9     Kibarinku Totelema et                   0,5                                               0,6
       Bolingo

10   Mwinda Mse                                   0,5                                              0,6

              TOTAL                                   3.75 ha                                        4.500              TOTAL                                   3.75 ha                                        4.500



Aperçu des puits busés à pompe manuelle (deux photos ci-haut)Equipe de travail du projet sur l’eau

- 4 puits busés à pompes manuelles ont été installés 

A Kisia, des ovins dans la cour du chef local
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A Kibarinku, au Plateau de Bateke, une étable d’ovins



sur la séparation des  ux d’eaux ménagères et des excrétas et une valorisation 
de l’urine et des matières fécales par les toilettes sèches.

 Les latrines familiales Ecosan ont plusieurs avantages : 

- Meilleure hygiène apportant la diminution des affections intestinales et la 
baisse de la mortalité infantile ;
- Amélioration de l’initimité et du confort de tous et en particulier des 
femmes;
-- Préservation des points d’eau, de la nappe phréatique et de l’environne-
ment;
- Augmentation de la production agricole et des revenus familiaux. 
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Formation de l’équipe du Projet ECOSAN et les endogènes par un expert Malien en toilette sèche

Ce projet qui contribue à l’amélioration des conditions de vie de la po-
pulation du quartier Plateau I dans la commune de Mont-Ngafula, est 
un projet de recherche basé sur les essais agronomiques des résidus 
issus  de toilettes sèches et sur la sensibilisation pour maintenir l’envi-
ronnement sain. 
 Ecosan vient de l’anglais « Ecological sanitation » c’est-à-dire assai-
nissement écologique  ; ce qui désigne de façon générale un mode 
d’assainissement basé 



* Les techniques culturales sont apprises et appliquées par les maraîchers; 
* Distribution des semences et outils à 65 maraîchers; 
* 2 formations dispensées sur les techniques culturales auprès de 177 ma-
raîchers ;
*  4 essais agronomiques sur les  MCB   (urine)
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L’activité principale pour le moment est la coupe et couture. 
Les centres sont dirigés de telle manière qu’ils puissent subsis-
ter par eux-mêmes. Dans la contribution que versent les  lles, 
une quotité est destinée au fonctionnement du centre (dans la 
paroisse). Ces frais sont versés au centre mère, celui-ci achète 
tous les nécessaires pour la formation des  lles et les vend à 
son tour en y indexant un petit pourcentage comme bénééce 
pourpour l’entretien et les réparations des machines que les 
mamans utilisent lors de leur formation au centre mère et 
pour la maintenance des kits paroissiaux.

* Le 19 août 2015 s’est tenue la réunion d’évaluation annuelle 
pour le fonctionnement de tous les centres.

 A l’issue de cette réunion, on a noté que plusieurs centres pa-
roissiaux éprouvent des difficultés  nancières, les  lles n’arri-
vant pas à payer les frais exigés pour leur formation. Ce qui en-
trave le bon  déroulement des activités prévues dans leur for-
mation.

*Certains centres paroissiaux ont été récupérés par les Curés. 
Ils fonctionnent désormais sous l’ordre de la commission de 
développement paroissiale, ils ne dépendent plus du Centre 
mère. D’où la proposition de récupérer les kits dont nous les 
avons doté pour le fonctionnement. D’autres ont carrément 
fermé, d’autres encore travaillent dehors comme le centre pa-
roissial de Saint Amand à Limete/ Mombele. Les causes sont 
multiplemultiples. Crise  nancière, les  lles préfèrent rester dans un 
coin de la rue pour vendre au lieu d’apprendre un métier, 
d’autres encore étant dans les familles d’accueil, celles-ci les 
considèrent comme bonnes à tout faire et ne paient pas leurs 
frais de formation...

*520  lles ont fréquenté les 23 centres paroissiaux présents à 
la réunion d’évaluation du 19 août 2015. Ce nombre s’est 
réduit considérablement par rapport à l’année passée. Selon 
les mamans formatrices, cel est dû aux causes évoquées 
ci-haut et aussi au manque de machines à coudre. 

*7 centres paroissiaux ont été dotés et équipés grâce à un  nance-
ment du Rotary international. Ce don contenait  : 6 machines ordi-
naires, 8 machines à pédale, 2  machines électriques, 1 machine sur-
jetteuse industrielle, 2 fers à repasser, 2 planches à repasser, des  s à 
coudre, et à broder, des rouleaux de tissu, des craies tailleur, des 
paires de ciseaux, 1 groupe électrogène de 3 Kva, 1 pagne pour la for-
mation et des papiers de coupe

Rotary International, par le truchement de son délégué Mr. Célestin 
TANGAMO a promis d’encourager les premières lauréates de chacun 
de ces sept centres pendant deux ans en leur donnant une machine à 
coudre à chacune. La remise officielle s’est effectuée le 5 octobre 
2015 en présence de plusieurs autorités ecclésiastiques et politiques 
de la ville de Kinshasa, de quelques représentants des élèves accom-
pagnés de leurs formatrices et curés de paroisse. 

1. Les activités



Présentement,  nous avons reçu un  nancement pour l’appui à la for-
mation 
des animatrices, projet  nancé par la Conférence Episcopale Italienne. 

C’est ce qui nous a permis de doter St Corneille en kits de démarrage et 
nous avons renforcé les centres de Saint Kibuka et Saint Marc. Le reste 
d’argent nous a servi pour le fonctionnement du bureau du Centre 
mère.

Dans nos aDans nos activités de mobilisation des fonds, nous avons mobilisé la 
somme de :

*1 430 $ et  1 138 750 FC. Nous avons dépensé 1 110 $ et  1.062.800 
Francs congolais.

Quant aux fonds des centres paroissiaux  de l’année 2015 :

- Contribution (salaire animatrices) :.................................................5.020 $
- Contribution curé (dû paroisse) :.....................................................1.756 $
- Centre Mère (dû du Centre Mère):...................................................1.756 $
- Fonctionnement centres paroissiaux:.................................................848 $
- Total recettes :.................................................................................9.380 $
-- Total dépenses :...............................................................................7.970 $
- Solde en compte :...........................................................................1.410  $
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D’une durée de deux ans, ce projet s’inscrit dans le cadre de la protection 
sociale des ménages les plus vulnérables, faisant partie de la compo-
sante “Autonomisation de la femme”, du Programme UNICEF, Union Eu-
ropéenne «Femmes, hommes, progressons ensemble».
  
 Ce programme a pour vision un changement social signiicatif pour 
prévenir les cas de violences basées sur le genre et renforcer la cohésion 
sociale. Il vise surtout à contribuer à une augmentation des revenus des 
ménages cibles des zones pilotes d’intervention, qui leur assurerait un 
bien-être et un épanouissement de leurs enfants par le biais de l’accès 
égal des femmes et des hommes aux ressources productives et opportu-
nités économiques à travers le renforcement de leurs aptitudes et leurs 
ccompétences entrepreneuriales, grâce à leur accès aux services de base 
de micro--nance, de l’épargne et du crédit.

Six (6) projets ont été réalisés dans le cadre de ce deuxième domaine d’in-
tervention de la Caritas Développement Kinshasa pour l’année 2015. 
Ces projets et leurs réalisations sont les suivants :
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Pour la COOPEC MEC/IDECE dans le site de N’Djili, 96 membres des asso-
ciations  ont obtenu des microcrédits dont 49 femmes et 47 hommes; 
dans le site de Masina, 56 membres dont 28 femmes et 28 hommes fai-
sant un total de 117 femmes et 72 hommes.

Pour l’IMF PADERU dans le site de KISENSO, 189 membres des associa-
tions ont bénéécié des microcrédits dont 117 femmes et 72 homme

bout d’un certain nombre d’années et après plusieurs démarches admi-
nistratives sans succès. 

Cette intervention a pour but d’offrir à ceux qui acceptent de rentrer au 
pays volontairement, un accompagnement pour une réintégration ou 
réinsertion durable.

 

Une séance d’échange entre Caritas Belgique et des partenaires africains impliqués dans le projet de migration
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A ce jour, il compte 9.375 élèves vulnérables identiiés et sé-
lectionnés qui sont les bénééciaires directs de son action 
pour cette année scolaire 2015-2016.
Les grandes activités à développer cette année dans le cadre 
de ce projet sont :

•La compensation des frais scolaires des élèves identiiés et 
sélectionnés ;
•• L’organisation des séances de tutorat pour les élèves en dif-
-culté d’apprentissage ;
•La mise en place d’un système d’alerte précoce contre l’ab-
sentéisme ;
•Le comité d’élèves pour les activités parascolaires et extra-
curriculaires ;
• L’achat et la distribution des fournitures scolaires de base 
aux élèves vulnérables identiiés et sélectionnés.

Quelques réalisations

• 19 animateurs communautaires recrutés et formés sur les 
mécanismes de mise en œuvre du projet ;
• 282 écoles ciblées et partenaires  ont signé les contrats de 
performance avec la Caritas Développement Kinshasa;
•• 9.375 élèves vulnérables identiiés et sélectionnés dans les 
282 écoles partenaires dont 4.657  lles et 4.718 garçons ;
• 2 missions conjointes  (Caritas Congo-Caritas Kinshasa) de 
suivi et évaluation des activités entreprises dans les écoles ;
      •      • Le Chargé de projet et les 19 animateurs communau-
taires renforcés en capacités sur l’importance et l’utilisation 
des différents manuels de gestion du projet  par les experts 
du ministère de l’Enseignement primaire et  secondaire et 
Initiation à la nouvelle citoyenneté, EPS-INC.

Le présent projet a débuté au mois d’août 2015. Il s’inscrit dans le Plan d’Action 
Intermédiaire (PIE) 2012-2014 du ministère de l’Enseignement primaire, se-
condaire et Initiation à la nouvelle citoyenneté (EPS-INC) de la RDC, qui vise à 
promouvoir l’éducation inclusive et de qualité ainsi que la formation intégrale 
(compétences, valeurs humaines et morales) à offrir à la jeunesse congolaise 
en mobilisant les moyens d’action (ressources) nécessaires.

La Caritas Congo et l’UNICEF ont, dans le cadre des fonds de la Fondation « Edu-
cation above all » dédiés au programme « Educate a child» (EEA/EAC), signé un 
contrat de collaboration aan d’apporter un appui à la mise en œuvre des me-
sures de protection sociale en vue du développement pour la scolarisation des 
élèves vulnérables dans les provinces de Kinshasa, de l’ex-Bandundu et du 
Kongo Central en République Démocratique du Congo.

- 213 enfants dits de la rue ont reçu chacun un paquet de 4 
habits.

Kinshasa connait une situation préoccupante quant à la question de pro-
tection de l’enfant. A ce jour, la ville compte près de 25.000 enfants vivant 
dans la rue (selon les estimations) avec tous les problèmes que cela peut 
engendrer. Grâce à la solidarité des Congolais vivant à Londres, une collecte 
d’habits a été faite en vue de venir en aide à quelques enfants touchés par 
ce phénomène.

- 8 retournés volontaires accompagnés pour une intégration durable
- Une participation aux échanges sur le cadre qualitatif (quality 
framework) et renforcement des capacités des partenaires du projet.
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Le projet met l’accent sur l’équité pour assurer le droit à l’édu-
cation à tous les enfants de la RDC,  lles et garçons, avec une 
attention particulière aux enfants les plus défavorisés.

La Caritas Développement Kinshasa, qui est l’un des parte-
naires dans la mise en œuvre, implémente les activités dudit 
projet dans la ville province de Kinshasa avec 282 écoles par-
tenaires réparties dans les 3 provinces éducationnelles 
(Kinshasa-Centre, Kinshasa-Est et Kinshasa-Ouest) et 11 
sous-divisions (N’sele, Kimbanseke, Masina, N’djili, Matete, 
Lemba, Limete, Mont-Ngafula, Bandalungwa, Ngaliema, Se
lembao).



les élèves vulnérables identiiés et selectionnés 

Ce projet s’inscrit dans le cadre de l’amélioration de la qualité et des condi-
tions  d’accès des enfants à l’école.   

Bisengo Mwambe est une école de la paroisse du même nom qui se trouve 
à Kimbanseke, à la périphérie Est de Kinshasa. Bien que nouvellement 
construite par World Vision, elle n’est pas équipée en bancs.  Ainsi donc, ce 
projet veut répondre à ce problème en fabriquant près de 170 bancs pour 
permettre au moins à 584 élèves d’étudier chaque année dans des meil-
leures conditions aan d’améliorer la qualité de leur apprentissage et aussi 
leurs conditions de vie grâce à l’appui  nancier de Caritas Linz.

- L’école primaire Bisengo Mwambe est appuyée en 172 
bancs. Six salles de classe sur douze ont été dotées de 25 
bancs chacune, la septième salle de classe compte seulement 
22 bancs donnant ainsi un total de 172 bancs
  - 688 élèves étudient dans les meilleures conditions chaque 
année. Un banc est occupé par 2 élèves. Donc 344 élèves étu-
dient le matin sur ces bancs et 344 autres l’après-midi à raison 
de deux vacations organisées dans le bâtiment. Cela fait un 
total de 688 élèves qui étudient désormais dans les meil-
leures conditions. Notons que l’Ecole Primaire Bisengo 
Mwambe compte, à elle seule, à ce jour 726  élèves dont 408 
garçons et 318  lles.

Identiication des élèves vulnérables dans les écoles 
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Formation  des animateurs communautaires sur les mécanismes de mise en œuvre du projet



Cette campagne internationale avait trois objectifs : 

- Communiquer sur la dimension internationale de l’action du Secours 
Catholique et faire connaître l’action des Caritas et des autres parte-
naires invités, à partir des rencontres et des témoignages concrets ; 

- Permettre aux délégations (Caritas diocésaines de la France) de sensi-
biliser leur réseau sur la nécessité de s’engager dans la solidarité inter-
nationale et ;

- Echanger avec les partenaires sur la manière dont les Caritas tra-
vaillent pour le respect du droit à l’alimentation dans nos sociétés res-
pectives, à travers les projets que nous menons et avec les personnes et 
groupes bénééciair

L’hospice Bolingo de la paroisse Kiwanuka réhabilité. Les travaux ont 
consisté à réhabiliter la cuisine, le réfectoire, le grand bâtiment et les 
toilettes. Un magasin a été construit et la cour amenagée. Biens et 
meubles ont été offerts (congélateur, cuisinière, système de chauffage, 
télévision, tables, chaises et  lits). A la remise de l’ouvrage, cet hospice 
comptait 20 pensionnaires.

Ce projet répond de la nécessité de prendre en charge les personnes de 
troisième âge dépourvues de soutien familial. 
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Dans le cadre du partenariat, la Caritas Développement Kinshasa a 
participé à la campagne d’action internationale organisée du 23 mai 
au 12 juin 2015,  à une mission de service en France sur  invitation du 
Secours Catholique/Caritas aan de témoigner sur les actions que les 
Caritas partenaires mènent en matière de droit à l’alimentation et du 
changement climatique. 

Dans le diocèse de Haute Loire, au Lycée Agricole Bonnefont, en France, un membre de la  délégation 
de Caritas Développement Kinshasa rencontre des élèves de deux classes de seconde 



Campagne de célébration du 50eme anniversaire de l’action internationale de la Caritas Linz (Autriche), partenaire 
de Caritas Développement Kinshasa.   Troisième à commencer par la droite, l’Abbé Claude Mbu, Directeur de CDKins
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Au cours de l’exercice comptable 2015, la Caritas Développement 
Kinshasa a mobilisé des ressources  nancières globales de l’ordre 
de 663.074,59 USD correspondant à 110,08 % de ses prévisions 
budgétaires de l’année 2015 qui étaient d’un montant de 
602.372,02 USD.
Les ressources mobilisées par la Caritas sont réparties comme suit :
- Ressources internes   :  17.386,23 USD
- Ressou- Ressources externes  : 645.688,36 USD
Comparée à 2014 (1.052.705,16 USD), la mobilisation a connu 
une baisse de 389.630,57 USD, soit 37 %.
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Distribution des vivres et non vivres 

Une vue de l’Assemblée générale de Caritas Développement Kinshasa



Visite conjointe sur terrain Unicef, Caritas Congo et Caritas Kinshasa. L’Unicef est partenaire de Caritas Kinshasa dans la prise en charge de l’éducation des élèves vulnérables
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9, Petit Boulevard, 2 ème Rue Limete  Industriel  
 Commune de  Limete  - Kinshasa  / R.D.  Congo  
+243  998 150 493  -   +243 811 766 460 


